Oi que je tourne [oeil, coit vers le Capitole

Sonnet CI/IL

Vere lee baine dAntonin ou Dioclétien.
Et ¢i quelque ceuvre encor dure pluc ancien

De la porte Saint-Pol jusques a Ponte-mole :

Je détecte & part moi ce vieux faucheur, qui vole,
Et le ciel, qui ce tout a réduit en un rien :
Puic congeant que chacun peut répeter le cien,

Je me blame, et connaic que ma complainte ect folle.

Augsi cerait celui par trop audacieux,
Qui voudrait accuser ou le temps ou les cieux,

Pour voir une médaille ou colonne bricée.



Et qui cait ¢i lec cieux referont point leur tour,
Puicque tant de ceigneurs nous voyone chacun jour

Batir cur la Rotonde et cur le Colicée ?

Joachim Du Bellay (1522-1560)



